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Les textes qui suivent proviennent de mon blog. Ils ont en 

commun de raconter des rencontres. Il sôagit dôhistoires vraies, telles 

que je les ai vécues. 

 

Lôid®e dôen faire un recueil revient ¨ Michel Rauscher. Je venais 

de mettre en ligne le r®cit dôune rencontre que jôavais faite la veille 

dans un train. 

 

Le tableau qui illustre la couverture a été peint par Michel. Il 

nous lôa offert lors dôune rencontre particulièrement inoubliable. Son 

titre est Le reflet achevé, en hommage ¨ lôune des trilogies 

romanesques dont je suis lôauteur. Les deux personnages repr®sent®s 

se rencontrent et ne font plus quôun dans le reflet quôils projettent ¨ 

la surface de lôeau. Comme dans toute vraie rencontre, le tout est 

plus que la somme des parties, ¨ lôimage de ce reflet bien plus grand 

que ne le sont les deux personnes dont il émane. 

 

A.G. 

 

 

 

 

La présente édition couvre la période allant de mai 2008 à mai 2011. 

Elle inclut le premier recueil qui se terminait le 11 mai 2010 (pages 5 

à 122). Les nouvelles rencontres commencent à la page 123. 

 

Anna Galore Le blog : http://annagaloreleblog.blogs-de-voyage.fr/ 

Sauf mention contraire, les photos sont dôAnna Galore. 
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Deux à un 
 

23 mai 2008 

 

 

 

 

C'était il y a deux ans, notre première rencontre. 

 

 

 
 

Avant, nous étions deux. 

Aujourd'hui, nous sommes bien plus. 

Nous ne faisons qu'un. 

C'est tout. 
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"Deux, issus d'une même source 

Mais portant des noms différents 

Ce deux-un s'appelle mystère 

Mystère au-delà du mystère 

Porte de toute merveille." 

 

Lao Tseu 
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Taxi blues 
 

13 juin 2008 

 

 

 

 

C'était hier à Paris. Après mon dernier rendez-vous de 

boulot, je prends un taxi pour rentrer à Malakoff. La 

conductrice est jeune (la trentaine), plutôt jolie, avec 

deux grandes couettes qui retombent en boucles sur ses 

épaules. Sur les appuie-têtes à l'arrière, deux beaux 

papillons bleus stylisés autocollants.  

J'ai cette faculté depuis toujours de provoquer, sans que 

je sache pourquoi, les confidences parfois très intimes de 

gens que je ne connais pas. Il suffit d'un rien, d'un mot 

anodin et les vannes s'ouvrent en grand. A un moment, 

sur le trajet, je donne un petit coup de fil à mes grands 

enfants qui gardent Enzo à Nîmes. A peine ai-je 

raccroché qu'elle se met à me parler de sa vie. 

 Des enfants, elle, elle n'y pense pas. Avec son boulot de 

chauffeur de taxi, ce serait trop galère. Elle fait taxi 

depuis deux ans, auparavant elle avait un travail de 

bureau. Mais elle ne supportait plus ni collègues, ni 

horaires, ni chefs. Là, elle est débarrassée de tout ça. Par 

contre, elle a aussi les contraintes d'être totalement à son 
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compte: quand elle ne bosse pas, elle ne gagne rien donc 

pas ou peu de vacances parce que pas assez d'argent. Je 

lui demande si elle est tout de même contente d'avoir 

changé de vie. Elle me répond qu'il faut bien sinon elle le 

vivrait comme un échec et qu'elle s'en voudrait si c'était 

le cas. Je n'insiste pas, tellement la faille est évidente à 

mes yeux et inacceptable aux siens. 

Elle bosse surtout la nuit. Elle déteste le regard des 

clients sur elle parce qu'elle est jeune et jolie. Les mecs 

qui la dévisagent quand ils montent dans son taxi, ceux 

qui la draguent carrément, les fêtards surexcités, les 

travelos qui sont hyper lourds. Les flics qui l'arrêtent en 

pleine nuit dans le bois de Boulogne pour soi-disant 

contrôler ses papiers mais en fait juste pour la mater dans 

la lumière des gyrophares et se marrer un peu. Et puis 

ceux qui dans la rue la regardent avec insistance quand 

elle est bloquée dans un embouteillage. Je remarque à ce 

moment-là seulement qu'elle ne porte aucun maquillage. 

 Quand elle rentre chez elle, elle a la haine de tous les 

hommes y compris de son mari, qu'elle engueule pour 

tout et pour rien. Elle me dit qu'il faut bien qu'il y en ait 

un qui prenne pour les autres. Elle parle, parle, parle. Elle 

est emplie de colère, de frustration, sans doute avant tout 

contre elle-même parce qu'elle rêvait d'une vie plus cool 

en devenant taxi et qu'en fait tout est plus noir puisqu'elle 

le voit en noir.  
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Je regarde par la fenêtre et je vois un mec en scooter qui 

se penche carrément pour la dévisager. Elle le voit aussi, 

le fusille du regard, il s'en fout, la double, se retourne 

pour la regarder encore.  

Lorsqu'elle me dépose à ma destination, je lui dis que je 

lui souhaite de ne pas trop être emmerdée cette nuit-là. 

Elle me répond que ça l'étonnerait. Et elle repart, tendue 

par avance, avec sa haine de tout qui détruit lentement sa 

vie. 
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Les deux mygales 
 

25 juin 2008 

 

 

 

 

J'ai, chez moi, une grosse mygale dans un cadre en bois 

entre deux plaques de verre. Je l'ai achetée aux Puces à 

Toulouse en hiver 74. 

Quand Anti m'a fait venir chez elle pour la première fois, 

j'ai eu la surprise de voir qu'elle aussi avait une mygale, 

dans exactement le même modèle de cadre. Elle, elle l'a 

achetée en 2004. 

Lundi, j'ai ramené la mygale d'Anti dans mon sac pour 

éviter tout risque qu'elle s'abime dans le déménagement. 

En arrivant chez moi, je l'ai posée à côté de la mienne. 

Et là, en les voyant côte à côte, ça m'a sauté aux yeux. 

Les deux cadres sont identiques, ils ont dû être fait au 

même endroit, peut-être par la même personne. Peut-être 

même que les deux mygales se sont connues vivantes, 

juste avant que quelqu'un, il y a plus de trente ans, les 

mettent en place dans leur cadre. Elles ont fait ensuite un 
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parcours de plusieurs milliers de kilomètres entre 

l'Amérique du Sud et la France. Et elles se retrouvent 

aujourd'hui ensemble, parce qu'Anti en a acheté une et 

moi l'autre. 

Quand j'ai raconté ça à Anti, elle m'a dit qu'elle avait 

trouvé sa mygale dans un dépôt-vente, principalement de 

vieux vélos pourris. Le cadre était sur une étagère, posé à 

plat donc sur la tranche, elle ne voyait pas ce qu'il y avait 

dedans. Elle l'a attrapé, vu la mygale, sursauté, ri et dit 

qu'elle la prenait. Le vendeur lui a répondu: "Je me 

demandais qui allait me la prendre, celle-là". Qui d'autre, 

en effet... 

Hier soir, j'en parlais avec Ronron sur MSN. Il m'a dit 

que ça lui faisait penser à une phrase qu'il avait lu 

quelque part: "Les attractions sont proportionnelles aux 

destinées." 

Ce n'est pas tout. Même les dates où nous avons acheté 

ces mygales ont un sens. Moi, j'ai acheté la mienne quand 

Anti est née. Anti a acheté la sienne quand le personnage 

d'Anna Galore est né avec l'écriture de mon premier 

roman - ce qui a conduit à notre rencontre sur le web. 

Web, le mot anglais qui signifie... "toile d'araignée". 
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La chaleur offerte 
 

2 septembre 2008 

 

 

 

 

Hier soir, Anti et moi, on a parlé de toi et c'était joyeux. 

On a évoqué cette fois où toi et moi on s'est rencontré 

chez elle, la sympathie immédiate entre nous et toutes ces 

choses qu'on partageait avant même de se connaître.  

 

Tu m'as parlé de mes livres, de mes mondes qui sont 

aussi les tiens, et surtout de ton amour pour la Lune 

Noire, le même que le mien. Tu m'as appris sur elle des 

choses que j'ignorais, devenant à ton tour le conteur qui 

me captivait. 

 

Tes enfants étaient heureux de nous voir ainsi, amicaux 

et complices. Tu montrais ta confiance en moi, pour être 

la bonne personne qui saurait prendre soin d'eux. Il s'est 

passé, ce jour-là, quelque chose de simple et de beau, un 

passage de relais en douceur, de sourire à sourire. 

  

Nous avons en commun tant de trésors. Aujourd'hui, j'ai 

la garde des plus beaux et je te dis merci. 

 

Si tu cherches un refuge au coeur de la nuit, tu sais qu'ici 
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la porte te sera toujours ouverte et la chaleur offerte. Ton 

corps bientôt deviendra poussière mais toi, tu seras 

toujours là parmi nous. 
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Toutes ces vies qu'on croise 
 

24 septembre 2008 

 

 

 

 

Hier soir, courses express à Inter pour compléter le repas 

du soir. A la caisse, nous remarquons un homme, la 

cinquantaine, pas très grand, sénégalais ou malien, aspect 

modeste sauf un détail: de superbes lunettes Oakley sur le 

front. Il voit qu'on le regarde, nous sourit interrogateur. 

On lui explique qu'on trouve ses lunettes très belles. 

Ravi, il nous raconte leur histoire. Il les a depuis des 

années. Il participait à une compétition pour le 

championnat du monde de jet ski. A un moment, il a été 

projeté dans l'eau, a pris une bonne tasse, est remonté à la 

surface, a attendu les secours pendant plusieurs heures. 

Quand il a enfin été récupéré, ses Oakley étaient toujours 

là sur son front. Depuis, il ne les quitte plus. Eclats de 

rire, petit bonheur simple. 

Sur le parking, Anti m'a dit "On pourrait l'inviter à venir 

manger à la maison". Mais il avait disparu. Si on le 
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recroise, sûr qu'on le fait. Juste pour l'entendre raconter 

plein d'autres belles histoires. 

Toutes ces vies qu'on croise, tous ces trésors qui 

passent... 
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Surpriiiiiiiiiiise  
 

22 février 2009 

 

 

 

 

Hier soir, Ramses est venu dîner à la maison. Première 

rencontre en vrai. Netsah, mon fils aîné, était là aussi, il 

était arrivé pour le weekend en milieu de journée.  

 

Je commence à servir l'apéro quand des grands coups 

sont frappés à la porte. 

 

Et là.... BLONK ! 

 

Une bonne quinzaine de personnes sur le perron, Miss 

You en tête. Des visages connus, d'autres inconnus et, 

dans les rires devant ma tête sidérée, les pseudos qui 

fusent: "Je suis Startine ! Je suis Catherine ! Je suis 

Boudufle !" et vous tous que j'avais déjà rencontrés 

avant: Lyla, Ilona, Bloody Mary, Michel Rauscher, et... 

et... Voiedorée au téléphone, Ronron et Lison à la 

webcam ! Et Sapotille et Feuilllle qui arrivent un peu 

plus tard !  
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Vous tous, venus là pour me fêter le premier anniversaire 

du blog !!!  

 

C'est Anti qui a tout préparé en secret depuis un mois 

avec l'aide de Miss. Et je n'ai rien vu venir et 

waoooooooow !!! 

 

Bon, attendez, il est 8h du mat, je n'ai que 5 heures de 

sommeil.  

 

Je vais me recoucher, il fallait juste que je vous dise, je 

reviens vous raconter tout le reste un peu plus tard. 

 

 

Des merveilles 
 

 

Quel weekend ! Lôanniversaire-surprise du blog à la 

maison en a fait un moment inoubliable. 

 

Je ne peux malheureusement pas montrer ici la plupart 

des photos, les visages des invités étant quasiment tous 

du domaine de la sphère privée. Par contre, je peux vous 

dire qu'ils étaient tous lumineux et beaux. Que du 

bonheur ! 

 

A tous, je dis encore merci pour cette surprise 

magnifique !  

 

L'ambiance a été à l'image du blog, chaleureuse, douce, 



 

© Anna Galore 2011 21 

 

emplie d'affection. Tout le monde a parlé à tout le monde 

et les sourires n'ont jamais quitté les visages. Comme sur 

le blog, les sujets de conversation fusaient dans une 

atmosphère à la fois joyeuse et à l'écoute les uns des 

autres.  

 

 

 

Bloody So Nice et ses deux grands garçons, Netsah 

adorable et drôle comme toujours, Bouduflette, Lyla et 

une amie à elle, Ré au téléphone malheureusement 

coincée par un problème de santé, Ronron et Lison sur la 

webcam pour lancer la soirée, Voidorée au téléphone 

aussi avec sa voix tellement emplie de tendresse, Miss 

You aux anges et Ilona, la prof de piano d'Anti pourtant 
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totalement extérieure à notre petit monde virtuel, tout le 

monde riait, parlait, se régalait de chaque instant. Les 

belles sensibilités de Feuilllle et de Michel Rauscher se 

sont magnifiquement rencontrées. Quant à Feuilllle et 

Sapotille, elles sont en voie vers une belle amitié. Et 

Ramses a charmé ses différents auditoires tout au long de 

la soirée - beau contact avec Netsah en particulier.  

 

Michel a confié à Anti qu'il était vraiment surpris et 

enchanté de voir à quel point l'atmosphère était joyeuse et 

affectueuse, entre personnes qui se voyaient pour la 

première fois et qui n'avaient pas hésité à faire une 

longue route pour être là, sans se connaître autrement que 

par le blog.  

 

Certains étaient effectivement venus de l'autre bout de la 

France pour y participer, comme Catherine accompagnée 

de son mari (ah lui aussi, quel plaisir de le connaître !) et 

de leurs deux petites filles adorables, ou Feuilllle en 

covoiturage avec Sapotille depuis la région parisienne, ou 

encore Startine et Boudufle. 

 

Startine nous a raconté que son mari avait craint un guet-

apens plus ou moins louche derrière cette réunion entre 

personnes qui ne se connaissaient jusque-là que par le 

net. Cela m'a rappelé la réaction similaire d'un ami de 

Georges-André, qui soupçonnait un coup foireux dans le 

fait que je lui propose d'éditer son livre sans contrepartie 

autre que le plaisir de le faire. 
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Fort heureusement, il arrive parfois que les choses soient 

exactement ce qu'elles ont l'air d'être.  

 

Non, il n'y avait pas de piège, pas même de déception, 

bien au contraire.  

 

Oui, nous étions simplement heureux d'être ensemble 

pour de vrai, après l'avoir été par écrans interposés. 

 

La plus belle de toute les magies est là. Tous, nous en 

sommes les thaumaturges, au sens positif du terme : ceux 

qui font des merveilles. 

 

Je vous aime. 
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Lô®cho de la chapelle 
 

20 avril 2009 

 

 

 

 

Il y a une chapelle dédiée à Sainte-Anne dans le village 

du m°me nom, o½ vivent les parents dôAnti. On y trouve 

une sculpture plutôt rare en son genre puisqu'elle 

rassemble Anne, sa fille Marie et son petit-fils Jésus. Très 

peu d'artistes, dont Léonard de Vinci et Tomaso 

Masaccio, ont ainsi représenté ce que l'on nomme la 

trinité mariale. 

 

Comme nous étions de passage à Sainte Anne la semaine 

dernière, nous avons bien sûr fait une petite visite à ce 

lieu pour que je puisse voir cette îuvre en vrai apr¯s 

l'avoir découverte sur le blog. 

 

La chapelle en pierres est modeste et belle, au milieu d'un 

pré très bien entretenu. L'endroit est agréable à voir, 

empli de calme, comme le sont toujours les sites de ce 

genre.  

 

A quelques mètres en arrière, sur la gauche, une petite 

bâtisse, en pierres également, abrite un puits surmonté 

d'une croix en métal forgé. Elle confirme, une fois encore 
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si cela est utile, que les vierges et autres veuves-mères 

sont toujours associées à l'eau. 
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Le trio Anne-Marie-Jésus est éclairé par un puits de 

lumière naturelle, filtrée par une simple verrière orangée, 

ce qui donne des tonalités très chaleureuses à l'ensemble. 

Le décor est complété par quelques prie-Dieu, des petites 

sculptures plus classiques et une table toute simple à 

l'entrée, avec de rares documents paroissiaux et un dessin 

au crayon sur une feuille de papier. 

 

Un dessin qui montre Anne et Marie, rien de plus normal 

dans une chapelle consacrée à Anne et Marie.  

 

Anti regarde machinalement la signature. Tiens, amusant, 

c'est quelqu'un qui porte le même prénom qu'elle - 

Stéphanie dans la vraie vie. 

 

Et là, elle reconnait son écriture et réalise que l'auteur du 

dessin, c'est elle.  

 

Elle, quand elle avait 10 ans.  

 

Elle, qui a représenté les deux mères, Anne et Marie, sans 

l'enfant mais avec ce simple mot : "Merci". 

 

Le dessin est posé là depuis 25 ans. 

 

Rencontre, au parfum de magie émouvant, entre 

Stéphanie enfant et Stéphanie adulte. Sensation que le 

temps s'arrête ou plutôt, comme dans mes romans, qu'il 

fait des boucles et des échos. Car un écho en appelle 

souvent un autre, puis un autre... 



 

© Anna Galore 2011 28 

 

  
 

 

Stéphanie enfant dessine les deux mères puis ne revient 

plus à cette chapelle pendant un quart de siècle. Elle les 

revoit seulement alors qu'elle est devenue, à son tour, 
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mère puis veuve. Un cycle s'achève, un autre commence. 

Reflets inachevés et très lumineux secret... 

 

Nous avons pris des photos et reposé le précieux 

document sur la table où nous l'avons trouvé. Nul doute 

que nous reviendrons le voir la prochaine fois que nous 

passerons par là. 
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Juste une question dô®quilibre 
 

12 mai 2009 

 

 

 

 

 
 

 

L'équilibre peut être aussi bien la chose la plus simple qui 

soit que la plus difficile à atteindre. La clé est de se 

concentrer sur l'essentiel : savoir d'où on vient et où on 

va sans dévier de sa route, être à l'écoute de son corps, 

ignorer toute émotion perturbatrice. On croirait entendre 

un coach en développement personnel. Ou un maître 

bouddhiste mais ne le dites pas au coach, il croit qu'il a 

tout inventé. 
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On peut aussi regarder un chat. Mirou s'envole avec une 

précision parfaite pour passer du rebord de la fenêtre à 

celui de l'escalier ou se promène sans effort sur un rebord 

de balcon à plusieurs mètres au dessus du sol. Pour lui, 

l'équilibre, c'est naturel. En fait, tout dans la nature est 

question d'équilibre. La nature est équilibre. C'est, 

d'ailleurs, le message très simple des chamanes. 

 

Hier en fin d'après-midi, nous avons eu la belle surprise 

d'en rencontrer un. Nous allions chez Kathy, lui rendre 

une petite visite et lui emprunter le DVD de Latcho 

Drom.  

 

La culture Rom, Kathy connait bien. Elle a même écrit il 

y a une quinzaine d'années un roman qui se situe chez les 

gitans, avec en introduction un petit mot de Manitas de 

Platas. Et elle habite à deux pas de la Placette, lieu de 

rendez-vous fréquent pour les Roms de Nîmes.  

 

Comme nous ne savions pas trop où se trouvait sa rue, 

nous avons demandé au bistrot. Scène digne de Pagnol, 

surtout qu'Anti avait rebaptisé la rue en remplaçant un 

homme célèbre par un autre. Oh, une variation minime : 

Satie au lieu de Tapie (j'ai changé les noms pour 

préserver la tranquillité de Kathy). Certes, les deux 

avaient plusieurs lettres en commun mais pas toutes et 

pas dans le même ordre. 
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Un monsieur jovial nous a expliqué avec un accent bien 

d'ici qu'il habitait à la Placette depuis toujours et qu'il n'y 

avait pas de rue Satie ici. Une dame a ajouté que la rue 

Satie, elle voyait bien, c'était à l'autre bout de la ville 

(près de chez nous, en plus). Trois ou quatre autres 

consommateurs, tout aussi joviaux, ont mis chacun leur 

grain de sel supplémentaire. Et tout le monde (nous 

compris) se marrait.  

 

Bref, on a dit au revoir et Anti m'a dit : "On y va à pied". 

Je lui ai répondu "Hein ? Mais c'est à deux kilomètres et 

la voiture elle est à trente mètres". Prise d'un doute, 

quand même, Anti a appelé Kathy, qui lui a dit "non, pas 
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Satie, Tapie !". Qui était, bien sûr, à deux pas. On a ri 

jusqu'à sa porte. 

 

L'entrée donne sur un escalier étroit, très joliment décoré 

d'objets venus de partout. Tout en haut, se trouve 

l'appartement proprement dit. Atawallpa Oviedo, un 

chamane équatorien que Kathy connait bien, nous y 

attendait.  

 

Il parle plutôt bien le français et nous a raconté des 

choses fascinantes sur son parcours de guérisseur et les 

enseignements qu'il donne un peu partout à qui veut les 

recevoir sur les traditions Inca d'harmonie avec la Nature. 

L'équilibre comme réponse à la peur et comme base au 

respect. Respect de l'autre, respect de la vie, respect de la 

Nature. 

 

Absolument passionnant et quelle chance de pouvoir 

l'écouter parler, rien que pour nous, en toute simplicité, 

autour de quelques gâteaux et de jus de fruits. Il nous a 

aussi fait part de son désarroi d'avoir été piégé par une 

journaliste venue soi-disant participer à un de ses stages 

et qui a ensuite inclus (sans le prévenir, bien sûr) 

quelques séquences tournées chez lui dans un 

documentaire, diffusé par M6 avant-hier, sur les sectes et 

les mouvements sataniques - un non sens total quand on 

connait un petit peu les chamanes qui sont à l'opposé de 

toutes ces déviances détestables.  
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Nous avons ensuite parlé de mes livres, du blog, des liens 

qu'il créait au quotidien. 

  

En repartant, nous avons ri à nouveau en évoquant 

Bernard Satie et Erik Tapie. Ou l'inverse. Trouver sa 

route, se sentir bien tel qu'on est, c'est juste une question 

d'équilibre. 
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Lôenfant et les musiciens 
 

26 mai 2009 

 

 

 

 

C'était hier, aux Saintes-Maries, pendant que se déroulait 

le pèlerinage annuel des Roms. La scène se passe juste 

devant l'église. Un groupe Rom, Urs Karpatz (l'Ours des 

Carpates), joue des airs tziganes traditionnels. Devant 

eux, un jeune garçon, captivé, est aux anges.  
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Et pendant que le chanteur raconte en romanès et en 

français l'errance de son peuple et l'espérance de la route, 

le gamin danse en riant aux éclats. 

 

Je ne remarque pas tout de suite qu'il est trisomique.  

 

Il est simplement heureux.  

 

Il mime tous les gestes du chanteur. 

 

 

 

 

 

 


